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 Cote : R PAU A 
 

Il y a d'un côté le colosse unijambiste et alcoolique, et tout ce qui va avec : violence conjugale, 
comportement irrationnel, tragi-comédie du quotidien, un "gros déglingo", dit sa fille, un vrai 
punk avant l'heure. Il y a de l'autre le lecteur autodidacte de spiritualité orientale, à la sensibilité 
artistique empêchée, déposant chaque soir un tendre baiser sur le portrait pixellisé de feu son 
épouse. Mon père, dit sa fille, qu'elle seule semble voir sous les apparences du premier. Il y a 
enfin une maison, à Carrières-sous-Poissy, et un monde anciennement rural et ouvrier. De cette 
maison il faut bien faire quelque chose, à la mort de ce père Janus. Capharnaüm invraisemblable, 
caverne d'Ali-Baba, la maison délabrée devient un réseau infini de signes et de souvenirs pour 
sa fille, la narratrice, qui décide de trier méthodiquement ses affaires. Et puis, un jour, comme 
venue du passé et parlant d'outre-tombe, une lettre arrive qui dit toute la vérité sur ce père 
aimé auquel, malgré la distance sociale, sa fille ressemble tant. 

 

Le bal des folles, de Victoria Mas Cote : R MAS B 
 

Chaque année, à la mi-carême, se tient un très étrange Bal des Folles. Le temps d'une soirée, le 
Tout-Paris s'encanaille sur des airs de valse et de polka en compagnie de femmes déguisées en 
colombines, gitanes, zouaves et autres mousquetaires. Réparti sur deux salles - d'un côté les 
idiotes et les épileptiques ; de l'autre les hystériques, les folles et les maniaques - ce bal est en 
réalité l'une des dernières expérimentations de Charcot, désireux de faire des malades de la 
Salpêtrière des femmes comme les autres. Parmi elles, Eugénie, Louise et Geneviève, dont 
Victoria Mas retrace le parcours heurté, dans ce premier roman qui met à nu la condition 
féminine au XIXe siècle.  

 

Une bête au paradis, de Cécile Coulon Cote : R COU B 
 

La vie d'Emilienne, c'est le Paradis. Cette ferme isolée, au bout d'un chemin sinueux. C'est là 
qu'elle élève seule, avec pour uniques ressources son courage et sa terre, ses deux petits-enfants, 
Blanche et Gabriel. Les saisons se suivent, ils grandissent. Jusqu'à ce que l'adolescence arrive et, 
avec elle, le premier amour de Blanche, celui qui dévaste tout sur son passage. Il s'appelle 
Alexandre. Leur couple se forge. Mais la passion que Blanche voue au Paradis la domine tout 
entière, quand Alexandre, dévoré par son ambition, veut partir en ville, réussir. Alors leurs 
mondes se déchirent. Et vient la vengeance. Une bête au Paradis est le roman d'une lignée de 
femmes possédées par leur terre. Un huis clos fiévreux hanté par la folie, le désir et la liberté.  

 

La boutique des petits trésors Cote : R GRI B 
 
Alors qu'elle a rompu avec son fiancé et que sa chère grand-mère vient de décéder, 
l'univers de Nora s'effondre. Elle quitte Londres pour retourner dans la ville de son enfance, 
où la vieille dame lui a laissé un héritage d'objets accumulés. Déchirée à l'idée de vendre 
ces mille et un souvenirs aux enchères à des inconnus, la jeune femme décide d'ouvrir " La 
boutique des petits trésors ". Et, peu à peu, chaque objet trouve un nouveau foyer digne 
de lui, s'offrant ainsi une deuxième vie et une nouvelle histoire. Tandis que Nora égrène ses 
souvenirs le coeur serré, elle découvre des notes manuscrites sur chaque objet, levant ainsi 
le voile sur le passé mystérieux et fascinant de sa grand-mère. Et si Nora distille le bonheur 
avec ses petits trésors, n'a-t-elle pas droit, elle aussi, à un nouveau départ et une chance 
d'être heureuse ?  
 
 



Les calendriers, de Robert Cottard Cote : R COT C 
 

Gonneville-la-Mallet est un bourg de 1 500 habitants situé dans le pays de Caux, à quelques 
kilomètres d'Etretat. Chaque fin d'année, " Bob le facteur " y perpétue la tradition du calendrier. 
D'une visite à l'autre, c'est comme un minuscule fragment de la comédie humaine qui se dévoile. 
Car tous ceux et celles qu'il rencontre  paysan, cafetier, marin, commerçante ou demoiselle des 
postes, sans oublier le châtelain  sont porteurs d'une histoire singulière. Ce sont ces histoires 
que raconte Robert Cottard, avec un formidable sens de l'humour. Et le pressentiment que le 
monde qu'il décrit est déjà en train de disparaître.  

 

, de Regina Porter Cote : R POR C 
 
Alors que l'Amérique panse encore la plaie ouverte de la Seconde Guerre mondiale, la 
destinée de deux familles se met en marche. James Vincent, d'ascendance irlandaise, fuit 
un foyer familial chaotique pour faire des études de droit à New York où il deviendra un 
brillant avocat. De son côté, Agnes Miller, une jeune femme noire à l'avenir prometteur, 
voit son rendez-vous amoureux tourner au cauchemar lorsque la police arrête sa voiture 
sur une route déserte en lisière d'un bois de l'Etat de Géorgie. Les conséquences de cette 
nuit funeste influeront inexorablement sur sa vie et celle de ses descendantes. Pendant 
plus de six décennies de changements radicaux - de la lutte pour les droits civiques aux 
premières années de la présidence d'Obama, en passant par le chaos de la guerre du 
Vietnam -, les familles de James et Agnes demeureront inextricablement liées. Au fil de 
cette spectaculaire fresque familiale et amoureuse, ce roman donne à voir les coulisses 
méconnues de l'histoire d'une nation. Avec une justesse, un humour et une maîtrise rares, Regina Porter creuse les 
traumatismes des Etats-Unis sur plusieurs générations et expose avec grande intelligence les mouvements profonds 
d'une société sur plus d'un demi-siècle.  
 

 Cote : R HIS C 
 

Athènes, milieu des années 1940. Récemment libérée de l'occupation allemande, la Grèce fait 
face à de violentes tensions internes. Confrontée aux injustices qui touchent ses proches, la 
jeune Themis décide de s'engager auprès des communistes et se révèle prête à tout, même à 
donner sa vie, au nom de la liberté. Arrêtée et envoyée sur l'île de Makronissos, véritable prison 
à ciel ouvert, Themis rencontre une autre femme, militante tout comme elle, avec qui elle noue 
une étroite amitié. Lorsque cette dernière est condamnée à mort, Themis prend une décision 
qui la hantera pendant des années. Au crépuscule de sa vie, elle lève enfin le voile sur ce passé 
tourmenté, consciente qu'il faut parfois rouvrir certaines blessures pour guérir.  
 

 

battant du monde, de Sébastien SPITZER Cote : R SPI C 
 
Dans les années 1860, Londres, le coeur de l'empire le plus puissant du monde, se gave 
en avalant les faibles. Ses rues entent la misère, l'insurrection et l'opium. Dans les 
faubourgs de la ville, un bâtard est recueilli par Charlotte, une Irlandaise qui a fui la 
famine. Par amour pour lui, elle va voler, mentir, se prostituer sans jamais révéler le 
mystère de sa naissance. L'enfant illégitime est le fils caché d'un homme célèbre que 
poursuivent toutes les polices d'Europe. Il s'appelle Freddy et son père est Karl Marx. 
Alors que Marx se contente de théoriser la Révolution dans les livres, Freddy prend les 
armes avec les opprimés d'Irlande. Après Ces rêve qu'on piétine, un premier roman très 
remarqué et traduit dans plusieurs pays, qui dévoilait l'étonnante histoire de Magda 
Goebbels, Sébastien Spitzer prend le pouls d'une époque où la toute-puissance de 
l'argent brise les hommes, l'amitié et l'espoir de jours meilleurs. 
 



  Cote : R COE C 
 

Comment en est-on arrivé là ? C'est la question que se pose Jonathan Coe dans ce roman 
brillant qui chronique avec une ironie mordante l'histoire politique de l'Angleterre des 
années 2010. Du premier gouvernement de coalition en Grande-Bretagne aux émeutes 
de Londres en 2011, de la fièvre joyeuse et collective des jeux Olympiques de 2012 au 
couperet du référendum sur le Brexit, Le coeur de l'Angleterre explore avec humour et 
mélancolie les désillusions publiques et privées d'une nation en crise. Dans cette période 
trouble où les destins individuels et collectifs basculent, les membres de la famille Trotter 
reprennent du service. Benjamin a maintenant cinquante ans et s'engage dans une 
improbable carrière littéraire, sa soeur Lois voit ses anciens démons revenir la hanter, son 
vieux père Colin n'aspire qu'à voter en faveur d'une sortie de l'Europe et sa nièce Sophie 
se demande si le Brexit est une cause valable de divorce.  
 

 Cote : R BAR D 
 
 
 

Deux soeurs se retrouvent à Ville-d'Avray, un dimanche alors que fléchit la lumière. L'une révèle à 
l'autre son errance avec un inconnu : une brève histoire, inquiète et trouble comme les eaux des 
étangs tout proches, mystérieuse et violente comme notre insatiable besoin de romanesque. 
 

 
 
 

 Cote : R WEL D 
 
 
 
Renton, Begbie, Sick Boy et Spud se retrouvent à Edimbourg, réunis par leurs histoires 
personnelles et leurs addictions. Rencontre forcément explosive. Qui est assis à la place du 
mort ? Rapide et furieuse, scabreusement drôle, et étonnement touchante, la fresque sociale 
de Trainspotting se poursuit. 
 
 
 
 

 Cote : R OBR G 
 

Née en 1930 dans un petit village catholique de l'ouest de l'Irlande, Edna O'Brien 
grandit dans une ferme isolée entre une mère sévère et un père alcoolique. Après le 
pensionnat, elle part à Dublin pour suivre des études en pharmacie. En 1952, elle 
épouse, contre l'avis de sa mère, l'écrivain juif d'origine tchèque Ernest Gébler, et 
s'installe à Londres. Ses débuts littéraires datent de 1960, année de la parution du 
premier volet de la trilogie qui la rendit célèbre, The Country Girls Trilogy. Ses 
premiers livres, publiés en Angleterre, ont longtemps été interdits en Irlande, parce 
qu'ils décrivaient de manière supposément subversive l'éveil à la sensualité de ces " 
filles de la campagne ". Bientôt divorcée, Edna O'Brien élève seule ses deux fils, au 
coeur des Swinging Sixties londoniennes, sans pourtant jamais quitter sa table de 
travail. Elle écrit depuis près de soixante ans, et son oeuvre est publiée dans le monde 
entier. 

 
 



 Cote : R ORA I 
 

A Oakland, dans la baie de San Francisco, les Indiens ne vivent pas sur une réserve mais 
dans un univers façonné par la rue et par la pauvreté, où chacun porte les traces d'une 
histoire douloureuse. Pourtant, tous les membres de cette communauté disparate 
tiennent à célébrer la beauté d'une culture que l'Amérique a bien failli engloutir. A 
l'occasion d'un grand pow-wow, douze personnages, hommes et femmes, jeunes et moins 
jeunes, vont voir leurs destins se lier. Ensemble, ils vont faire l'expérience de la violence et 
de la destruction, comme leurs ancêtres tant de fois avant eux. Débordant de rage et de 
poésie, ce premier roman, en cours de traduction dans plus d'une vingtaine de langues, 
impose une nouvelle voix saisissante, véritable révélation littéraire aux Etats-Unis.  

 
 

Une joie féroce, de Sorj Chalandon Cote : R CHA J 

 
Jeanne est une femme formidable. Tout le monde l'aime, Jeanne. Libraire, on l'apprécie 
parce qu'elle écoute et parle peu. Elle a peur de déranger la vie. Pudique, transparente, elle 
fait du bien aux autres sans rien exiger d'eux. A l'image de Matt, son mari, dont elle connaît 
chaque regard sans qu'il ne se soit jamais préoccupé du sien. Jeanne bien élevée, polie par 
l'épreuve, qui demande pardon à tous et salue jusqu'aux réverbères. Jeanne, qui a passé ses 
jours à s'excuser est brusquement frappée par le mal. " Il y a quelque chose " , lui a dit le 
médecin en découvrant ses examens médicaux. Quelque chose. Pauvre mot. Stupéfaction. 
Et autour d'elle, tout se fane. Son mari, les autres, sa vie d'avant. En guerre contre ce qui la 
ronge, elle va prendre les armes. Jamais elle ne s'en serait crue capable. Elle était résignée, 
la voilà résistante. Jeanne ne murmure plus, ne sourit plus en écoutant les autres. Elle se 
dresse, gueule, griffe, se bat comme une furie. Elle s'éprend de liberté. Elle découvre 
l'urgence de vivre, l'insoumission, l'illégalité, le bonheur interdit, une ivresse qu'elle ne 

soupçonnait pas. Avec Brigitte la flamboyante, Assia l'écorchée et l'étrange Mélody, trois amies d'affliction, Jeanne 
la rebelle va détruire le pavillon des cancéreux et élever une joyeuse citadelle.  

 

Mille femmes blanches, volume 3 : Les Amazones, de Jim Fergus Cote : R FER M 3  
 

1875. Un chef cheyenne propose au président Grant d'échanger mille chevaux contre mille 
femmes blanches, afin de les marier à ses guerriers. Celles-ci, "recrutées" de force dans les 
pénitenciers et les asiles du pays, intègrent peu à peule mode de vie des Indiens, au moment 
où commencent les grands massacres des tribus. 1876. Après la bataille de Little Big Horn, 
quelques survivantes décident de prendre les armes contre cette prétendue "civilisation" qui 
vole aux Indiens leurs terres, leur mode de vie, leur culture et leur histoire. Cette tribu 
fantôme de femmes rebelles va bientôt passer dans la clandestinité pour livrer une bataille 
implacable, qui se poursuivra de génération en génération.  
 

 

 Cote : R OLA M 
 
Islande, 1963. Hekla, vingt et un ans, quitte la ferme de ses parents et prend le car pour 
Reykjavík. Il est temps d'accomplir son destin : elle sera écrivain. Sauf qu'à la capitale, on la 
verrait plutôt briguer le titre de Miss Islande. Avec son prénom de volcan, Hekla bouillonne 
d'énergie créatrice, entraînant avec elle Ísey, l'amie d'enfance qui s'évade par les mots - ceux 
qu'on dit et ceux qu'on ne dit pas -, et son cher Jón John, qui rêve de stylisme entre deux 
campagnes de pêche... Miss Islande est le roman, féministe et insolent, de ces pionniers qui ne 
tiennent pas dans les cases.  
Un magnifique roman sur la liberté, la création et l'accomplissement.  



 Cote : R GAU M 
 

A l'été 1930, sur l'île Blanche, la plus reculée de l'archipel du Svalbard, une exceptionnelle 
fonte des glaces dévoile des corps et les restes d'un campement de fortune. Ainsi se 
résout un mystère en suspens depuis trente-trois ans : en 1897, Salomon August Andrée, 
Knut Frznkel et Nils Strindberg s'élevaient dans les airs, déterminés à atteindre le pèle 
Nord en ballon  et disparaissaient. Parmi les vestiges, on exhume des rouleaux de 
pellicule abîmés qui vont miraculeusement devenir des images. A partir de ces 
photographies au noir et blanc lunaire et du journal de bord de l'expédition, Hélène 
Gaudy imagine la grande aventure d'un envol et d'une errance. Ces trois hommes seuls 
sur la banquise, très moyennement préparés, ballottés par un paysage mobile, tenaillés 
jusqu'à l'absurde par la joie de la découverte et l'ambition de la postérité, incarnent 
l'insatiable curiosité humaine qui pousse à parcourir, décrire, circonscrire et finalement 
rétrécir le monde. Livre d'une richesse inépuisable, aussi poétique que passionnant, Un 
monde sans rivage propose un voyage opiniâtre dans les étendues blanches du Grand 
Nord, un périple à travers le temps en compagnie de ces trois explorateurs et de bien 
d'autres intrépides, une méditation sur l'effacement et une déclaration d'amour à la photographie dans ses deux 
mouvements d'aval et d'amont : fixer les souvenirs et réactiver perpétuellement la machine à rêves.  

 

Mur Méditerranée, de Louis-Philippe Dalembert Cote : R DAL M 
 

A Sabratha, sur la côte libyenne, les surveillants font irruption dans l'entrepôt où sont 
entassées les femmes. Parmi celles qu'ils rudoient pour les obliger à sortir, Chochana, une 
Nigériane, et Semhar, une Erythréenne. Les deux amies se sont rencontrées là, après des 
mois d'errance sur les routes du continent. Grâce à toutes sortes de travaux forcés et à 
l'aide de leurs proches restés au pays, elles se sont acharnées à réunir la somme nécessaire 
pour payer les passeurs, à un prix excédant celui d'abord fixé. Ce soir-là pourtant, au bout 
d'une demi-heure de route dans la benne d'un pick-up fonçant tous phares éteints, elles 
sentent l'odeur de la mer.  
Un peu plus tôt, à Tripoli, des familles syriennes, habillées avec élégance comme pour un 
voyage d'affaires, se sont installées dans les minibus climatisés garés devant leur hôtel. Ce 

16 juillet 2014, c'est enfin le grand départ. Dima, son mari et leurs deux fillettes ont quitté leur pays en guerre depuis 
un mois déjà, afin d'embarquer pour Lampedusa. 
Ces femmes si différentes - Dima la bourgeoise voyage sur le pont, Chochana et Semhar dans la cale - ont toutes 
trois franchi le point de non-retour et se retrouvent à bord du chalutier, unies dans le même espoir d'une nouvelle 
vie en Europe. L'entreprenante et plantureuse Chochana, enfant choyée de sa communauté juive ibo, se destinait 
pourtant à des études de d roit, avant que la sécheresse et la misère la contraignent à y renoncer et à fuir le Nigeria. 
Semhar, elle, se rêvait institutrice, avant d'être enrôlée pour un service national sans fin dans l'armée érythréenne, 
où elle a refusé de perdre sa jeunesse. Quant à Dima, au moment où les premiers attentats à la voiture piégée ont 
commencé à Alep, elle en a été sidérée, tant elle pensait sa vie toute tracée, dans l'aisance et conformément à la 
tradition de sa famille.  
 

Nobelle, de Sophie Fontanel Cote : R FON N 
 

" En octobre dernier, quand, par un coup de téléphone, votre Académie a agité ses clochettes, 
c'est le nom de Magnus qui m'est venu en premier à l'esprit. Les choses naissent bien quelque 
part, et comment ne pas nous revoir, lui, le jeune garçon penché sur mes poèmes, et moi, au 
toupet illimité, qui le regardait lire... ". A l'occasion de son discours de réception du prix Nobel 
de littérature, Annette Comte se souvient de ses dix ans et de celui qui lui a donné l'envie 
d'écrire. Elle raconte, émerveillée, ce que le flamboyant Magnus fut pour elle - et il fut tout - 
l'été 1972, dans le sud de la France. Mais ce n'est qu'en osant, à Stockholm, revenir ainsi sur 
cette première et immense peine de coeur qu'Annette prendra la mesure de ce qu'un écrivain 
demande à l'amour. 

 



La panthère des neiges, de Sylvain Tesson Cote : R TES P 
 
 
 

"Tesson ! Je poursuis une bête depuis six ans, dit Munier. Elle se cache sur les plateaux du 
Tibet. J'y retourne cet hiver, je t'emmène. Qui est-ce ? La panthère des neiges. Une ombre 
magique ! Je pensais qu'elle avait disparu, dis-je. C'est ce qu'elle fait croire". 
 
 
 

 

Par les routes, de Sylvain PRUDHOMME Cote : R PRU P 

 

 
"J'ai retrouvé l'autostoppeur dans une petite ville du sud-est de la France, après des années 
sans penser à lui. Je l'ai retrouvé amoureux, installé, devenu père. Je me suis rappelé tout ce 
qui m'avait décidé, autrefois, à lui demander de sortir de ma vie. J'ai frappé à sa porte. J'ai 
rencontré Marie". Avec Par les routes, Sylvain Prudhomme raconte la force de l'amitié et du 
désir, le vertige devant la multitude des existences possibles. 

 
La part du fils, de Jean-Luc Coatalem Cote : R COA P 

 
Longtemps, je ne sus quasiment rien de Paol hormis ces quelques bribes arrachées.  

"Sous le régime de Vichy, une lettre de dénonciation aura suffi. Début septembre 1943, Paol, un 
ex-officier colonial, est arrêté par la Gestapo dans un village du Finistère. Motif : "inconnu". Il sera 
conduit à la prison de Brest, incarcéré avec les "terroristes", interrogé. Puis ce sera l'engrenage des 
camps nazis, en France et en Allemagne. Rien ne pourra l'en faire revenir. Un silence pèsera 
longtemps sur la famille. Dans ce pays de vents et de landes, on ne parle pas du malheur. Des 
années après, j'irai, moi, à la recherche de cet homme qui fut mon grand-père. Comme à sa 
rencontre. Et ce que je ne trouverai pas, de la bouche des derniers témoins ou dans les registres 
des archives, je l'inventerai. Pour qu'il revive". J. -L. C. Le grand livre que Jean-Luc Coatalem portait 
en lui. 

Pourquoi tu danses quand tu marches ?, de Abdourahman A. 
Waberi Cote : R WAB P 

 
Un matin, sur le chemin de l'école maternelle, à Paris, une petite fille interroge son père : 
"Dis papa, pourquoi tu danses quand tu marches ? " . La question est innocente et grave. 
Pourquoi son père boite-t-il, pourquoi ne fait-il pas de vélo, de trottinette... ? Le père ne 
peut pas se dérober. Il faut raconter ce qui est arrivé à sa jambe, réveiller les souvenirs, 
retourner à Djibouti, au quartier du Château d'eau, au pays de l'enfance. Dans ce pays de 
lumière et de poussière, où la maladie, les fièvres d'abord puis cette jambe qui ne voulait 
plus tenir, l'ont rendu différent, unique. Il était le "gringalet" et "l'avorton" mais aussi le 
meilleur élève de l'école, le préféré de Madame Annick, son institutrice venue de France, 
un lecteur insatiable, le roi des dissertations. Abdourahman Waberi se souvient du désert 
mouvant de Djibouti, de la mer Rouge, de la plage de la Siesta, des maisons en tôles 
d'aluminium de son quartier, de sa solitude immense et des figures qui l'ont marqué à 
jamais : Papa-la-Tige qui vendait des bibelots aux touristes, sa mère Zahra, tremblante, 
dure, silencieuse, sa grand-mère surnommée Cochise en hommage au chef indien parce qu'elle régnait sur la famille, 
la bonne Ladane, dont il était amoureux en secret. Il raconte le drame, ce moment qui a tout bouleversé, le combat 
qu'il a engagé ensuite et qui a fait de lui un homme qui sait le prix de la poésie, du silence, de la liberté, un homme 
qui danse toujours.  



Propriété privée, de Julia Deck Cote : R DEC P 
 
Il était temps de devenir propriétaires. Soucieux de notre empreinte environnementale, 
nous voulions une construction peu énergivore, bâtie en beaux matériaux durables. Aux 
confins de la ville se tramaient des écoquartiers. Notre choix s'est porté sur une petite 
commune en pleine essor. Nous étions sûrs de réaliser un bon investissement. Plusieurs 
mois avant de déménager, nous avons mesuré nos meubles, découpé des bouts de papier 
pour les représenter à l'échelle. Sur la table de la cuisine, nous déroulions les plans des 
architectes, et nous jouions à déplacer la bibliothèque, le canapé, à la recherche des 
emplacements les plus astucieux. Nous étions impatients de vivre enfin chez nous. Et peut 
-être aurions-nous réalisé notre rêve si, une semaine après notre installation, les Lecoq 
n'avaient emménagé de l'autre côté du mur. 

 

Les réfugiés, de Viet Thanh Nguyen Cote : R NGU R 

 
Dans un pays où tout était affaire de possessions, nous ne possédions rien d'autre que nos 
histoires. Vietnamiens, ils ont fui le communisme à la fin des années 1970 pour s'exiler de 
l'autre côté du Pacifique, en Californie. Ils vivent entre deux rives, entre pays d'adoption et 
pays de naissance, pas encore Américains, plus tout à fait Vietnamiens. Certains sont figés 
dans le passé, hantés par les fantômes, effarés par l'hédonisme occidental ; d'autres veulent 
aller de l'avant, pour eux, pour les enfants, pour la possibilité d'une autre vie. Pour n'être plus 
simplement des réfugiés. 

 

 
 Cote : R RHE R 

 
Pour écrire ce texte, Nathalie Rheims n'a pas été guidée par son imagination. Confrontée à 
une réalité implacable, elle raconte une année de lutte contre un mal singulier, qui, de 
génération en génération, frappe toutes les femmes de sa famille. Arrivée aux limites de ce que 
le corps et la conscience sont capables d'endurer, elle doit faire un choix, auquel elle n'aurait 
jamais cru devoir faire face, un choix sublimé par le don, mais rongé par le sentiment de 
culpabilité.  

 

 

 
Rouge impératrice, de Léonora Miano Cote : R MIA R 

 
Dans un peu plus d'un siècle, nous voici à Katiopa : un continent africain presque entièrement 
unifié, devenu prospère, où les Sinistrés de la vieille Europe sont venus trouver refuge. Les 
Fulasi, descendants d'immigrés français qui avaient quitté leur pays au cours du XXIe siède 
parce qu'ils s'estimaient envahis par les migrants, sont désormais appauvris et recroquevillés 
sur leur identité. Le chef de l'Etat veut expulser ces populations inassimilables, mais la femme 
dont il tombe amoureux est partisane de leur tendre la main. La rouge impératrice, ayant ravi 
le coeur du héros de la libération du Continent, ne risque-t-elle pas de désarmer sa volonté ? 
Pour les "durs" du régime, il faut à tout prix séparer ce couple contre-nature, car cette passion 
menace de devenir une affaire d'Etat. Jouant avec les codes de l'utopie et les techniques 
narratives de la série, cette vaste fresque poétique et politique, d'une ampleur et d'une 
ambition rares, opère un renversement ironique : l'obsession nationaliste et le malaise des 
minorités y sont mis en scène dans un environnement panafricain. 

 



 Cote : R RIL S 

 
A la mort de leur père, énigmatique milliardaire qui les a adoptées aux quatre coins du monde 
lorsqu'elles étaient bébés, Maia d'Aplièse et ses soeurs se retrouvent dans la maison de leur 
enfance, un magnifique château sur les bords du lac de Genève. Pour héritage, elles reçoivent 
chacune un mystérieux indice qui leur permettra peut-être de percer le secret de leurs 
origines. La piste de Maia la conduit au-delà des océans, dans un manoir en ruines sur les 
collines de Rio de Janeiro, au Brésil. C'est là que son histoire a commencé... Secrets enfouis et 
destins brisés : ce que Maia découvre va bouleverser sa vie. 

 

 

 Cote : R NOT S 

 
"Pour éprouver la soif il faut être vivant".  
 
Depuis 1992 et Hygiène de l'assassin, tous les livres d'Amélie Nothomb ont été publiés 
aux éditions Albin Michel. Elle a reçu, entre autres, le prix Chardonne, le Grand prix du 
roman de l'Académie française, le prix de Flore, et le Grand prix Jean Giono pour 
l'ensemble de son oeuvre. Ses oeuvres sont traduites dans 40 langues, des U. S. A. au Japon. 
 

 

 
Surprends-moi !, de Sophie Kinsella Cote : R KIN S 

 
Dix ans de bonheur sans nuage, deux adorables jumelles, une belle maison et des jobs 
épanouissants : Sylvie et Dan filent le parfait amour. Jusqu'à ce rendez-vous médical de 
routine où ils apprennent qu'ils vivront certainement centenaires, soit soixante-huit 
belles années de vie commune devant eux. Sept décennies côte à côte ? Une éternité ! 
Et c'est le début de la panique... Pour préserver la flamme, le couple lance le projet 
"Surprends-moi", fait de cadeaux inattendus, dîners surprises, séances photos sexy... et 
autant d'occasions de malentendus, aussi drôles que désastreux. Mais les fous rires vont 
rapidement laisser place à d'étonnantes révélations. Et quand un scandale du passé 
resurgit, Sylvie et Dan en viennent à se demander : se connaissent-ils réellement ? 

 

 
 Cote : R MIN T 

 
1945. Dans l'Allemagne occupée, un photographe de guerre ne parvient pas à s'en aller et à 
rentrer chez lui en Angleterre. Il est hanté par la libération d'un camp de concentration à 
laquelle il a assisté.Il décide de partir au hasard des routes. Il photographiera les gens de ce 
pays devant leur maison dans l'espoir de comprendre qui ils sont pour avoir pu laisser faire 
ce qu'il a vu.Un jeune soldat anglais, qui vient juste d'arriver et qui n'a rien vécu de la guerre, 
l'escortera et conduira la voiture réquisitionnée à travers l'Allemagne sans deviner les 
motivations qui poussent le photographe. Mais lui aussi porte un secret plus intime qui le 
hante et dont il ne parle pas. La Terre invisible raconte leur voyage. 
 

 

 



Les testaments, de Margaret Atwood Cote : R ATW T 

 
Le chef-d'oeuvre dystopique de Margaret Atwood, La Servante écarlate, est devenu 
un classique contemporain... auquel elle offre aujourd'hui une spectaculaire 
conclusion dans cette suite éblouissante.  
Quinze ans après les événements de La Servante écarlate, le régime théocratique de 
la République de Galaad a toujours la mainmise sur le pouvoir, mais des signes ne 
trompent pas : il est en train de pourrir de l'intérieur. A cet instant crucial, les vies de 
trois femmes radicalement différentes convergent, avec des conséquences 
potentiellement explosives. Deux d'entre elles ont grandi de part et d'autre de la 
frontière : l'une à Galaad, comme la fille privilégiée d'un Commandant de haut rang, 
et l'autre au Canada, où elle participe à des manifestations contre Galaad tout en 
suivant sur le petit écran les horreurs dont le régime se rend coupable. Aux voix de 
ces deux jeunes femmes appartenant à la première génération à avoir grandi sous 
cet ordre nouveau se mêle une troisième, celle d'un des bourreaux du régime, dont 
le pouvoir repose sur les secrets qu'elle a recueillis sans scrupules pour un usage 

impitoyable. Et ce sont ces secrets depuis longtemps enfouis qui vont réunir ces trois femmes, forçant chacune à 
s'accepter et à accepter de défendre ses convictions profondes.  
En dévoilant l'histoire des femmes des Testaments, Margaret Atwood nous donne à voir les rouages internes de 
Galaad dans un savant mélange de suspense haletant, de vivacité d'esprit et de virtuosité créatrice.  

 

Jean-Paul Dubois Cote : R DUB T 

 
Cela fait deux ans que Paul Hansen purge sa peine dans la prison provinciale de 
Montréal. Il y partage une cellule avec Horton, un Hells Angel incarcéré pour meurtre. 
Retour en arrière : Hansen est super intendant a L'Excelsior, une résidence où il déploie 
ses talents de concierge, de gardien, de factotum, et - plus encore - de réparateur des 
âmes et consolateur des affligés. Lorsqu'il n'est pas occupé à venir en aide aux habitants 
de L'Excelsior ou à entretenir les bâtiments, il rejoint Winona, sa compagne. Aux 
commandes de son aéroplane, elle l'emmène en plein ciel, au-dessus des nuages. Mais 
bientôt tout change. Un nouveau gérant arrive à L'Excelsior, des conflits éclatent. Et 
l'inévitable se produit.  
Une église ensablée dans les dunes d'une plage, une mine d'amiante à ciel ouvert, les 
méandres d'un fleuve couleur argent, les ondes sonores d'un orgue composent les 
paysages variés où se déroule ce roman.  

 
Tous tes enfants dispersés, de Beata Umubyeyi Mairesse Cote : R UMB T 

 
Peut-on réparer l'irréparable, rassembler ceux que l'histoire a dispersés ? Blanche, 
rwandaise, vit à Bordeaux après avoir fui le génocide des Tutsi de 1994. Elle a construit sa 
vie en France, avec son mari et son enfant métis Stokely. Mais après des années d'exil, 
quand Blanche rend visite à sa mère Immaculata, la mémoire douloureuse refait surface. 
Celle qui est restée et celle qui est partie pourront-elles se parler, se pardonner, s'aimer de 
nouveau ? Stokely, lui, pris entre deux pays, veut comprendre d'où il vient. Ode aux mères 
persévérantes, à la transmission, à la pulsion de vie qui anime chacun d'entre nous, Tous 
tes enfants dispersés porte les voix de trois générations tentant de renouer des liens brisés 
et de trouver leur place dans le monde d'aujourd'hui. Ce premier roman fait preuve d'une 
sensibilité impressionnante et signe la naissance d'une voix importante. 

 

 



Les victorieuses, de Laetitia Colombani Cote : R COL V  
 
A 40 ans, Solène a tout sacrifié à sa carrière d'avocate : ses rêves, ses amis, ses amours. 
Un jour, elle craque, s'effondre. C'est la dépression, le burn-out. Pour l'aider à reprendre 
pied, son médecin lui conseille de se tourner vers le bénévolat. Peu convaincue, Solène 
tombe sur une petite annonce qui éveille sa curiosité : " cherche volontaire pour 
mission d'écrivain public " . Elle décide d'y répondre. Envoyée dans un foyer pour 
femmes en difficulté, elle ne tarde pas à déchanter. Dans le vaste Palais de la Femme, 
elle a du mal à trouver ses marques. Les résidentes se montrent distantes, méfiantes, 
insaisissables. A la faveur d'une tasse de thé, d'une lettre à la Reine Elizabeth ou d'un 
cours de zumba, Solène découvre des personnalités singulières, venues du monde 
entier. Auprès de Binta, Sumeya, Cynthia, Iris, Salma, Viviane, La Renée et les autres, 
elle va peu à peu gagner sa place, et se révéler étonnamment vivante. Elle va aussi 
comprendre le sens de sa vocation : l'écriture. Près d'un siècle plus tôt, Blanche Peyron 
a un combat. Cheffe de l'Armée du Salut en France, elle rêve d'offrir un toit à toutes 
les exclues de la société. Elle se lance dans un projet fou : leur construire un Palais. Le Palais de la Femme existe. 
Laetitia Colombani nous invite à y entrer pour découvrir ses habitantes, leurs drames et leur misère, mais aussi leurs 
passions, leur puissance de vie, leur générosité. 

 

 


